
Messes dominicales:  

Samedi 24 septembre :18h30, église du Sacré-Cœur  

Dimanche 25 septembre : 9h45, église de Buchelay 

Dimanche 25 septembre : 11h, église de Saint-Etienne et de Guerville  

Laudes à 8h45 et messe à 9h du mardi au samedi église du Sacré-Cœur.  

Chapelet : lundi et vendredi à 17h. 

Adoration :  vendredi 18h. à 19h 

Confessions : le vendredi de 18h à 19h40 suivies des vêpres. 

Groupe de prière Charismatique : mercredi de 19h30 à 21h dans la chapelle du Sacré-

Cœur. 

Quête pour le chauffage  :  samedi 17 et dimanche 18 septembre 

Carnet paroissial  

Merci Seigneur pour le baptême de Alma DESEINE, chapelle d’Auffreville 

Brasseuil , Margaux MICHEL église d’Hargeville, le 17 septembre. Ivy FOUR-

NIER RIBEIRO, église de Buchelay, Naya OLOLO OTTINO HURE église d’Ar-

nouville, le 18 septembre. 

Rendons grâce à Dieu pour le mariage de Stéphane DEROUET et virginie 

FEVRE, église de Guerville, le 17 septembre. 
 

Je confie à vos prières les défunts dont les obsèques ont été célébrées dans nos paroisses : 

Mr Didier SAUTREUIL, 58 ans, église du Sacré-Coeur, le 14 septembre. 

Mme Monique FRIEDHEIM, 94ans, église du Sacré-Coeur, le 16 septembre. 

Mme Jeanine MARKIEWICZ, 90 ans, église du Sacré-Cœur, le 16 septembre 

Mme Gilberte PETIT, 94 ans, église de Buchelay, le 16 septembre. 

Rencontre du MCR  vendredi 23 septembre 14h30 à 16h30  

Maison paroissiale du Sacré-Cœur 

Chorale Gospel Attitude tous les mardis de 20h30 à 22h30 

Maison paroissiale du Sacré-Cœur  Contacts Hélène TABU : 06 31 61 00 32 

Groupement paroissial de Mantes Sud 

Inscription éveil à la foi 

Contacter Amélie Martin pour Guerville : 06 23 53 20 70  reprise le 15 octobre à 11h. 

Contacter Sandie CAZABAT pour  Sacré-Cœur : 06 66 65 21 11 reprise le 9 octobre à 14h. 

Secrétariat : 36 rue René Valognes 78711 Mantes la Ville-01 34 77 00 15-paroisse.mantes.sud@gmail.com 

ouverture : lundi-jeudi : 14h/17h– mardi, mercredi, vendredi 9h12h/14h17h30-samedi 9h/12h 

Semaine du 17 septembre 2022 au 23 septembre :   

25eme  dimanche du Temps Ordinaire 

Presbytère Guerville : 01 74 58 21 01– paroisseguervillebreuil@yahoo.fr-ouverture : samedi  10h12h 

Catéchisme sur la paroisse 

Tous les samedis (sauf vacances scolaires) de 17hà 18h20, suivi 

de la messe à 18h30 église du Sacré-Cœur. 

Deux dimanches par mois de 9h45 à 10h50, presbytère de Guerville, suivi de la messe à 11h. 

Rencontre de l’Aumônerie 

Pour les 6ème  : le samedi 10h30/12h avec Viviane 

Pour les 5ème : le vendredi 18h/19h30 avec Angélique; le samedi   

  9h45/11h15 avec Mélanie 

Pour les 4ème : le vendredi 18h/19h30 avec Christilla et Noel 

Pour les 3ème : vendredi 19h30/21h30 avec Père Géraud et Cécilia 

Pour les lycéens : vendredi 20h/22h ou samedi 19h30/21h30 avec Père Gérard, Père Géraud et Vi-

viane. 

DIMANCHE  ACE : le 25 septembre église de Saint-Etienne à 11h. 

Inscriptions auprès de OSEI-BONSU Michaël : acemantes@gmail.com  

Nouveau sur la Paroisse  : Chorale d’enfants 

1ère  répétition : Mercredi 21 septembre 

Église de Saint-Etienne de 11h à 12h 

Sous la direction du Père Géraud et de Céline Blondel : 

infos : celoblondel@live.fr 



Chers paroissiens,  

Les lectures de ce dimanche, nous invitent à bien mettre en place dans nos vies, Dieu et 

l’argent : « Vous ne pouvez pas servir à la fois Dieu et l’argent ».   

Chez les Chrétiens, cette phrase de l’évangile a été perçue différemment. Chez les Protes-

tants, l’argent a une importance comme chez les Évangéliques. Ils n’hésitent pas dans leur 

culte à en demander. Chez les Catholiques, s’il y a la quête régulièrement, nous sommes 

beaucoup plus timides sur cette question. Même si actuellement, vu la conjoncture actuelle, 

nous sommes davantage partie prenante pour oser en demander.  

Le reproche que fait Jésus est de donner à l’argent, la place de Dieu. Dieu est l’origine, la 

finalité de notre vie, de notre être. L’argent est un moyen pour vivre. Moyen qui est essen-

tiel mais moyen. Nous ne serons pas enterrés avec nos billets, nos comptes… Et même si 

nous y étions, cela ne servirait pas à grand-chose, si ce n’est à la profanation des tom-

beaux. Ce fut le cas dans une de mes anciennes paroisses, où étaient enterrés les plus 

gros propriétaires terriens de l’époque (19e siècle). Si l’argent est nécessaire, c’est pour 

faire du bien autour de soi (famille, amis, ceux qui sont dans le besoin, les plus démunis…). 

L’argent permet de créer des emplois et donc de nourrir, loger, vêtir, éduquer des familles. 

Donner une prédominance à l’argent dans nos vies, peut nous en faire devenir esclaves. 

Combien travaillent de trop, oubliant l’essentiel qui est de donner du temps à sa famille 

proche ou élargie et à ses amis. L’argent peut créer des envieux, des jalousies, il peut 

pousser à dominer, à asservir. Mais aussi, il peut « servir », donner, apporter du bonheur, 

répondre aux besoins des plus démunis. Il ne manque pas d’exemples dans la vie des 

saints. Le Dieu auquel nous croyons, n’est pas le Dieu tout-puissant, seul dans son ciel, 

maître de tout et soumettant tout. Le Dieu auquel nous croyons, est un dieu qui est Amour, 

qui unifie, tout en respectant chacun. C’est le Dieu unique et trois personnes. Il est ce Dieu 

qui en lui-même est relation d’amour. Relation de don de vie comme Père, relation d’ac-

cueil de la vie, de confiance et d’abandon comme Fils, relation de communion, d’unité, 

d’amour comme Esprit saint. La dimension divine, essentiellement relationnelle de notre 

Dieu, met bien en place l’argent comme moyen de communion, de faire le bien, donner du 

travail. La dimension divine essentiellement unique d’un Dieu tout- puissant qui gère, do-

mine, asservit, soumet, place l’argent comme moyen de puissance, de domination, d’asser-

vissement, de peur. Notre Dieu Trinitaire, nous pousse à des relations plus humaines de 

sociabilité, d’entre aide. S’ il y a, toujours un danger, d’un esprit de supériorité, pour ceux 

qui ont de l’argent, pouvant aider, il y a également pour ceux qui sont aidés, un danger 

d’esprit d’infériorité, avec une fausse raison de, « du » : j’ai droit à...  

Si chacun vivait pleinement l’image du Dieu Trinitaire, l’argent trouverait parfaitement sa 

place comme moyen et ne serait pas pris comme une finalité. 

Il y a beaucoup d’Africains sur notre paroisse, et pour eux l’argent est un moyen d’aider 

leurs familles restées au pays. Le danger pour eux, est que ceux qui sont au pays, n’atten-

dent plus que l’argent de ceux qui vivent dans les pays les plus riches et développés. Les 

relations familiales deviennent des relations d’intérêt, qui provoquent la jalousie avec des 

sorts, des envoûtements. L’argent est maître alors, et domine les relations humaines. S’il 

faut aider sa famille au pays, c’est pour aider, donner un coup de pouce, pour que ces 

familles arrivent à subvenir par eux-mêmes à leur besoin , dans leur propre pays. Cette 

prise en main, peut être une véritable aide à promouvoir le développement économique de 

ces pays en espérant que les politiques au pouvoir n’en profitent pas eux-mêmes, pour 

s’enrichir ou enrichir leur ethnie au dépens des autres. Il n’est pas facile de mettre à la 

bonne place l’argent dans nos familles, nos lieux de vie. Certains, donnent la dîme à 

l’église, ce qui représente un vrai sacrifice. J’en suis honoré et surpris, car ce n’est pas 

une habitude chez les catholiques européens. Vous êtes souvent sollicités, je le recon-

nais, et même un peu trop. Là, nos jeunes , qui veulent participer aux journées mondiales 

de la jeunesse, vont devoir payer 1000 euros. Vous serez encore sollicités ! En même 

temps, je pense qu’il faut que par eux-mêmes, ils puissent se subvenir. N’hésitez pas à 

leur proposer des services qui leur permettront de payer leur JMJ. 

Il y a quelques années, avec le prêtre avec lequel je partageais la vie communautaire et 

paroissiale, nous avions décidé de donner 10 % de ce que nous gagnions, à des œuvres 

caritatives. Fidèle de l’Église catholique, chaque paroissien devrait donner sa contribution 

régulière au denier de l’Église. Je ne  dis pas 10 % de ce qu’ils gagnent, mais une partici-

pation régulière à la vie de l’Église. Hé oui, nous avons besoin, nous aussi d’argent ! 

Je suis émerveillé de voir des jeunes travailleurs donner mensuellement la dîme. Derniè-

rement, un jeune marié, ayant eu un CDI attendu depuis un moment, a offert à Saint-

Joseph tout son premier mois de salaire.  

Comment ne pas rendre grâce à Dieu de votre générosité ! 

Bonne semaine, Père Gérard. 


